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     Quelque part dans le jardin de l’école se cache
l'Ami du Vivant. Il aime la nature plus que tout :
tout ce qui vit et tout ce qui pousse. Très curieux, 
il a toujours les oreilles, le nez et les yeux grands
ouverts. Rien ne lui échappe. 
Chaque coin de nature est pour lui une nouvelle
aventure, à laquelle il aime nous inviter.  

***

À la fin des vacances, l’Ami du Vivant revient 
le cœur plein d’impatience. Une rumeur a circulé :
un trésor serait caché quelque part dans le jardin 
de l’école. 

Sans perdre une seconde, il part à sa recherche.  
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Pendant qu’il se promène dans la cour, il remarque
que l’air a une odeur inhabituelle. Il sent la terre
mouillée. Le soleil lui aussi semble différent. 
Il brille faiblement à travers les branches du grand
arbre du jardin. 

L’Ami du Vivant réfléchit.
   — Et si je montais en haut de l’arbre ? 
Je pourrais voir tout le jardin ! 

Alors il grimpe le long du tronc en s’accrochant 
à l’écorce humide et fraîche.   

Arrivé au sommet, il ouvre grand les yeux pour
chercher son trésor. Mais quelque chose l’arrête.
Partout dans le jardin, ça bourdonne, ça court, 
ça s’agite. Même les couleurs semblent vouloir
partir. 
 
Une étrange sensation le saisit. 

On dirait que le jardin se prépare à quelque chose. 
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Il ne bouge plus et tend l’oreille.  
 
Un silence. Puis… 
 
   FOUUUUUSH ! 

Une énorme rafale de vent secoue l’arbre. 
Les branches grincent. Les feuilles s’envolent
autour de lui comme une nuée de papillons. 
Il s'agrippe de toutes ses forces mais la feuille 
sous lui tremble. Et…   

   CRAC ! 

La feuille se détache. 
 
   AAAAAAAAH ! 
     
L'Ami du Vivant tourbillonne dans les airs et atterrit
sur quelque chose de collant qui brille au soleil. 

   — Mon trésor ? souffle-t-il. 



Il bouge ses pieds mais ils restent collés. 
Il tire de toutes ses forces. Impossible de se libérer.
Le voilà prisonnier dans une immense toile de soie. 

Autour de lui, d’autres insectes se débattent, 
pris au piège eux aussi.  

Soudain, la toile se met à vibrer. Quelque chose
bouge dans l’ombre. Une longue patte velue
apparaît. Puis une deuxième. Puis une troisième.
Huit petits yeux brillants le fixent et s’approchent.

- 4 -



À mesure que la créature avance, sa silhouette 
se dessine peu à peu. 

Ça y est, il la reconnait. C’est une araignée !
 
Malgré son inquiétude, il ne peut s’empêcher 
de la trouver magnifique. Son corps est décoré 
de jaune, de gris et de noir, et une élégante 
croix blanche est dessinée sur son abdomen. 

   — Oh non ! Tu as troué ma toile ! s'exclame
l’araignée. J’en ai besoin pour attraper les insectes
qui abiment le jardin… et les manger !  

L’Ami du Vivant tremble. Et si elle voulait 
le manger, lui aussi ? 

Mais l’araignée semble surtout très inquiète.  
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   — Ne crains rien, dit-elle. Je ne te veux 
aucun mal. Je suis une Épeire diadème, l’araignée
des jardins.  
   
Elle jette un regard à sa toile déchirée et continue : 
   — sans elle, je ne peux plus préserver l’équilibre
du jardin. Alors je n’ai pas une seconde à perdre ! 
Je dois vite la réparer… avant qu’il ne soit trop tard !  

Sans attendre, elle se met au travail.

Soulagé de ne pas finir en repas, l'Ami du Vivant
repense aux paroles de l’Épeire diadème «Avant 
qu’il ne soit trop tard». Pourquoi avait-elle dit ça ?
Cette étrange sensation revient aussitôt. 
Quelque chose se passe dans le jardin. Mais quoi ?  

Tout à coup, le trou dans la toile s’agrandit… 
et voilà qu’il tombe à nouveau.
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Cette fois, il atterrit sur quelque chose de doux, 
de chaud et de bourdonnant. 

Sous lui, une épaisse fourrure noire et dorée frémit
à chaque battement d’ailes. Ce corps dodu, 
ces longs poils… l’Ami du Vivant la reconnaîtrait
entre mille. 

Mais pas le temps de faire connaissance, 
il est emporté sur son dos à toute vitesse 
et s’accroche de toutes ses forces à ses antennes. 

   — Oh ! Excuse-moi ! dit une voix pressée. 
Je ne t’avais pas vu.  

   — La… la reine des bourdons… c’est bien toi ?
demande l’Ami du Vivant, émerveillé. 

   — La nouvelle reine, oui ! répond-elle 
sans ralentir. C’est à moi que revient l’honneur
de fonder la prochaine colonie ! Mais pour cela, 
je dois d’abord trouver un refuge… et très vite.
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Alors la reine des bourdons dépose l’Ami du Vivant
sur le sol.  
   — Pardonne moi, dit-elle. Je dois me dépêcher.
On se reverra sûrement ! 

   Puis en un battement d'ailes, elle repart aussitôt 
à la recherche d’un abri. 
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De retour sur le sol, l’Ami du Vivant la regarde
disparaître entre les feuilles volantes. 
Son cœur bat un peu plus vite. 
Pourquoi tout le monde semble si pressé et inquiet ? 
Quelque chose de terrible va-t-il arriver au jardin ? 

Soudain, un drôle de bruit sous un tas de feuilles
attire son attention.

Deux petites antennes dépassent timidement.
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L'Ami du Vivant s’approche. 

Il soulève doucement une feuille et une odeur 
de terre humide monte aussitôt à son nez.  

Dans l’ombre, une petite créature allongée 
se faufile à toute vitesse. 

Il n'aperçoit d'abord que deux grandes pinces 
qui pointent dans sa direction. 

   — N’aie pas peur, dit-il d’un ton rassurant. 
Qui es-tu ?  

La créature hésite, puis sort lentement 
de sa cachette. 
   — Je suis un perce-oreille. 
 
L’Ami du Vivant observe ses impressionnantes
pinces.  
    — Que fais-tu sous toutes ces feuilles ? 
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   — Les feuilles tombées de l'arbre sont ma maison
et mon repas, répond le Perce-oreille. 
Je les grignote et je m'y cache. 
En ce moment j’ai de la chance, c’est l’automne,
donc l’arbre en laisse tomber beaucoup ! 

   Automne…  

Le mot résonne soudain dans la tête de l’Ami 
du Vivant. 

Il lève les yeux et regarde les branches. 
Une nouvelle feuille se détache. Puis une autre.  

Alors tout s’éclaire. 

Les arbres perdent leurs feuilles, le vent devient
plus frais et les habitants du jardin se dépêchent 
de trouver un abri. 
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   — Mais oui ! s'écrie-t-il. C’est l’automne ! 
Le dernier moment pour se préparer avant l’hiver.
Voilà pourquoi tout le monde est pressé, 
voilà pourquoi le jardin change de visage. 
Aucun danger ne le menace, il se prépare à la
prochaine saison, tout simplement.  

Un immense soulagement l’envahit. 

Alors, pour se préparer lui aussi à l’hiver, 
il se glisse sous l’épais tapis de feuilles. 

Bien au chaud, il attend, curieux de découvrir 
à quoi ressemblera la saison prochaine. 
Peut-être y trouvera-t-il son trésor ?  
 
Autour de lui, le jardin semble s’endormir
doucement. 

Enfin… c’est ce qu’il croit…
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